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L'intérieur du pavillon des thermes de Bliesbruck. 
AVANT-PROPOS 
Les Journées d 'Études Mosellanes ont fêté dignement leur 20e 
anniversaire à Bliesbruck les 16  et 1 7  octobre 1999. L'accueil d 'un 
public passionné, venu très nombreux, fut réalisé par Mme Jeanne 
Demarolle et le succès de cette rencontre, axée sur un sujet qui lui 
tient particulièrement à cœur, constitue une apothéose méritée à ses 
neuf années de dévouement comme présidente de la S H.A.L. Il 
m 'est agréable, en tant que président nouvellement élu, de lui rendre 
hommage ici pour tout le travail réalisé et de la remercier chaleureu­
sement au nom de tous les membres de notre Société. 
Coordonnées par notre vice-président, M. Jean-Paul Petit, et son 
équipe, ces journées étaient centrées sur l 'histoire et le patrimoine 
transfrontaliers de la Blies et bien évidemment sur l 'archéologie 
antique. La situation particulière de la région, originellement homo­
gène, mais dispersée par les frontières nationales actuelles, est étudiée 
de façon pertinente par Mme Martina Pitz à travers les noms de lieux 
et de lieux-dits pour tenter de retrouver la genèse de la frontière 
linguistique entre le Ve et le IXe siècles. Une approche des mentalités 
ne peut faire l'économie de l'aspect religieux ou politico-religieux, 
qui a joué un rôle déterminant :  M. Didier Hemmert, en étudiant les 
familles juives de la vallée de la Blies de la fin du XVIIe au début du 
XVIIIe siècle, met l 'accent sur l 'éprouvante insertion d 'une minorité 
religieuse dans un tissu social où domine l 'intolérance, tandis que M. 
Gérard Henner, l 'actuel archiprêtre de Volmunster, livre quelques 
conclusions d'une étude de plusieurs historiens locaux sur le combat 
de restauration catholique livré par un de ses lointains prédécesseurs 
au lendemain de la Révolution française. 
La partie la plus importante de ce cahier des Actes est, bien sûr, 
consacrée à l 'archéologie. Dans son bilan de vingt années de recher­
ches à Bliesbruck-Reinheim, M. Jean-Paul Petit dégage les perspec­
tives de ce site privilégié et l'intérêt des fouilles de la villa de Reinheim 
pour l 'étude de la relation agglomération secondaire-villa. M. Robert 
Goring s 'efforce de restituer l 'environnement rural de l 'aggloméra­
tion secondaire de Bliesbruck afin de mieux comprendre les liens 
économiques et sociaux, ainsi que l 'organisation des transports et des 
voies de communication dans une micro-région à l'époque gallo-
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romaine, tandis que Mme Tatiana Weisse s 'interroge sur la vocation 
artisanale et commerciale du site à partir de la variété et de la qualité 
de la très riche collection d'objets de parure mis au jour par les 
fouilles. M. Rudolf Echt, de son côté, arrive à quelques affirmations 
convaincantes sur la religion celtique ancienne à partir des bijoux et 
de la vaisselle de la tombe princière de Reinheim. 
La richesse des communications qui, conformément à la tradi­
tiion, associèrent universitaires français et allemands, étudiants, cher­
cheurs locaux, membres de la S. H.A. L., ne rend pas entièrement 
compte de l'ambiance chaleureuse et de la convivialité de ces jour­
nées, avec ces moments forts que constituèrent la remise du Prix 
Jeunes retenu par la section de Sarreguemines, l'assemblée générale 
et enfin la visite, très appréciée, de la tombe princière de Reinheim et 
du Centre Archéologique de Bliesbruck. 
Notre gratitude va à tous ceux qui ont permis le succès de ces 20e 
Journées d 'Études Mosellanes. Nos remerciements s 'adressent plus 
particulièrement à M. le Maire de Bliesbruck qui nous a réservé le 
meilleur accueil et mis à notre disposition la salle communale, à la 
section de Sarreguemines, à Confluence, ainsi qu 'au Parc Archéolo­
gique Européen de Bliesbruck-Reinheim. Tous, à des titres divers, 
ont contribué à la pleine réussite de ces journées. 
René SCHNEIDER 
Président de la S.H.A.L. 
P.S. : Au moment de mettre sous presse ce numéro, nous apprenons 
avec tristesse et émotion les décès de MM. Marcel L UTZ, ancien 
vice-président de la 5.H.A. L., et Fernand BAUER, président de la 
section de Saint-Avold. Leur départ laisse un grand vide. Un pro­
chain numéro des Cahiers Lorrains évoquera plus longuement leur 
souvenir, mais je tiens dès à présent, au nom de la 5.H.A.L. ,  à expri­
mer toute notre sympathie à leurs proches qui sont dans la peine. 
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